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Que se passe-t-il lorsque la relation entre Erika et son enseignante devient érotique...?

Professeure Anderson (tabou érotique) est une histoire appartenant à la collection Taboo Erotic, une série de romans à fort contenu érotique sur des sujets tabous.

(Tous les personnages ont 18 ans ou plus)
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Erika Sanders est une écrivaine de renommée internationale, traduite dans plus de vingt langues, qui signe ses écrits les plus érotiques, loin de sa prose habituelle, de son nom de jeune fille.
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Ce fut la journée la plus difficile de sa vie étudiante... enfin, presque. Erika avait rendez-vous pour un entretien individuel avec la professeure Anderson. Cet entretien était obligatoire pour tous les étudiants en création littéraire avant l'obtention de leur diplôme.

La professeure Anderson avait la réputation d'être un peu autoritaire. Pas forcément de façon péjorative. Certes, elle était exigeante, stricte et lui arrivait d'humilier un étudiant en cours, mais elle maîtrisait parfaitement son sujet. Elle était directrice du département d'écriture pour une bonne raison, et ses conseils étaient toujours précieux.

Le semestre n'en était qu'à ses débuts et Erika se rendit ce matin-là au bureau de la professeure. Elle avait emporté son sac contenant ses affaires essentielles, notamment un classeur fin et son ordinateur portable.

Lorsqu'elle arriva au bureau, la porte était ouverte et la professeure était là, tapant nonchalamment sur son ordinateur, lorsqu'elle remarqua son étudiante et esquissa un sourire.

Erika essaya de rester naturelle lorsqu'elle ferma la porte, comme la professeure le lui avait demandé, et s'assit devant le bureau pour déballer ses affaires scolaires . Elles entamèrent une conversation banale, tentant pour la première fois de faire connaissance.

Aussi intimidante que puisse être la professeure Anderson, elle se comportait tout autrement en dehors des cours, avec une grâce féminine et une sophistication naturelle. Autrement dit, lorsqu'elle n'était pas tenue de l'être, elle était tout le contraire d' une garce.

Puis, sans plus attendre, on passa aux choses sérieuses. Erika confia son ordinateur portable à la professeure pour qu'elle jette un coup d'œil rapide à son travail, tout en lui expliquant en détail ce qu'elle avait écrit. La professeure Anderson effectua une relecture rapide et prit des notes au passage.

« C’est bien », acquiesça la professeure en rendant l’ordinateur portable à l’étudiante. « Le texte est fluide. C’est plutôt intéressant, même si le sujet a été traité par d’innombrables étudiants. »

« Merci. J'essaierai d'être plus original la prochaine fois. »

La professeure Anderson se laissa aller en arrière sur son siège. « Alors, ce n'était pas si terrible, n'est-ce pas ? Vous avez survécu. »

"Que veux-tu dire?"

« Cette réunion... Tu semblais tendu en arrivant, comme la plupart des étudiants. Maintenant, tu sembles... je ne sais pas... être toi-même . »

Erika aurait voulu répondre : « En fait, pas si mal du tout. Bizarrement, vous me rappelez un peu ma mère. Ou certaines de mes institutrices de primaire. Une dureté de façade, mais une grande douceur au fond. Et, chose surprenante, je vous trouve plutôt jolie. Vous avez beaucoup de qualités. Si seulement vous vous présentiez plus agréablement, tous les garçons de la fac vous courraient après. Voilà. » Mais bien sûr, elle ne dirait jamais ça à la professeure. Ce serait tout simplement déplacé.

« Étais-je si évidente ? » Erika sourit poliment. « Enfin, oui, j’ai survécu à cette réunion redoutée et j’ai évité que mes écrits ne soient réduits en miettes. »

«Vous êtes une écrivaine formidable.»

Erika rayonna. « Merci, professeure. »

Il y avait ce moment de gêne qui survenait souvent à la fin des rendez-vous, et Erika aurait dû y voir le signal pour partir, mais elle ne l'a pas fait.

« Puis-je vous aider pour autre chose ? » demanda la professeure Anderson. « Sinon, vous êtes libérée de ma garde, pour le moment. »

« Tant mieux, parce que j'en ai assez des interrogatoires pour aujourd'hui », plaisanta Erika. « Mais il y a quelque chose que je meurs d'envie de vous demander depuis un moment. »

Anderson croisa gracieusement les jambes. « À vous de jouer. »

« Vous devez recevoir beaucoup de demandes de recommandations d'étudiants pour des postes. Vous savez, grâce à votre ancien poste dans le secteur de l'édition. »

Et c'était un poste important, en plus. La professeure Anderson avait auparavant été éditrice interne senior pour une maison d'édition de renom.

« En fait, pas vraiment », répondit la professeure. « La plupart des étudiants ne s’intéressent pas à mon parcours professionnel antérieur. D’ailleurs, j’ai quitté le monde de l’édition il y a six ou sept ans pour me consacrer à l’enseignement, ce qui était mon projet initial après mes études. »

"Oh..."

La professeure Anderson haussa un sourcil. « Vous semblez déçue. »

« En fait, j'espérais... enfin bref ... »

"Une recommandation professionnelle ?"

Erika rougit. « Je me suis impliquée dans de nombreux clubs scolaires, activités sociales et j'ai fait quelques stages. J'ai obtenu tout ça en faisant des demandes. Parfois, on me refuse, parfois non. »

« Initiative. J'aime ça. »

« Alors, y a-t-il un moyen pour vous de m'aider ? Ou au moins de me donner quelques conseils ? Tout serait apprécié. Absolument tout. »

La professeure Anderson acquiesça. « Vous avez assurément le profil pour le monde du livre. Vous êtes travailleuse et vous avez un don pour le vocabulaire. Quel était votre projet professionnel ? »

« J'adorerais travailler comme éditrice », a déclaré Erika sans hésiter. « Je corrigeais des articles pour le travail de mon père. J'ai aussi travaillé comme éditrice pour le journal du lycée. »

« Oui, je me souviens avoir lu votre essai à ce sujet. »

« J'aimerais aussi écrire mon propre roman un jour. Mais c'est pour un avenir lointain. »

« Sur quoi écririez-vous ? » demanda la professeure.

« Tout ce qui relève de la fiction. Je n'ai pas d'intrigue précise, cependant. »

La professeure réfléchit un instant. « Heureusement, le monde de l'édition est un milieu très soudé, et je suis toujours en contact avec des personnes du secteur. Je pourrais donc peut-être vous recommander pour un poste d'assistante d'édition, par lequel vous pourriez débuter. »

Les paroles d'Anderson résonnaient comme une douce mélodie aux oreilles d'Erika. Enfin, c'était sa chance. Elle s'imaginait déjà travailler pour une grande maison d'édition, éditrice et critique des ouvrages les plus attendus de l'année. Oui, ce poste serait à elle, n'est-ce pas ? Elle le méritait bien, après tout.

La professeure a poursuivi : « Mais il y a deux obstacles majeurs. »

Soudain, ces rêves se sont heurtés à la réalité. Deux obstacles majeurs ? Mais pourquoi ? La concurrence est féroce, voilà pourquoi.

"Bien sûr, n'importe quoi."

« Premièrement, » dit la professeure, « je ne peux pas recommander n'importe qui aux éditeurs. Ma réputation en serait ruinée. Vous devrez donc me présenter des travaux de qualité professionnelle. Ensuite, je sélectionnerai certains de vos textes et les transmettrai à des personnes de la maison d'édition. Vous recevrez ensuite un échantillon à corriger avant qu'ils ne décident de vous embaucher ou non. »

« C'est faisable », acquiesça rapidement Erika. « Oui, je peux le faire. »

« Deuxièmement, le seul poste qui me semble disponible concerne les romans d'amour. Je le sais car j'ai récemment assisté à un dîner où l'on déplorait le manque de bons éditeurs spécialisés dans le genre romantique. »

« Cela semble intéressant », a affirmé Erika.

« Oui, ce qui signifie que toute recommandation que je pourrais vous faire concernerait très probablement les romans d'amour, car c'est là qu'ils ont besoin de plus de lecteurs. »

« C’est donc sur cela que je concentrerai mes efforts. »

« N’oubliez pas que beaucoup de livres publiés aujourd’hui sont assez explicites », a averti la professeure. « Les temps changent. Le marché accepte davantage les thèmes licencieux
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